
lai forcer à aller au meeting, mais en vain. Pendant toute cette journée, les
maisons du minstre et des marguilliers ont Leu l'apparence d'un deuil funèbre,
toutes les ouvertures étant fermées, etc.

- Cete amre a vnusé une grande excitation dans Peniroit et la conduite
persecutrice des parens de la demoiselle est eensurée sévèrement par tout le
monde. Cette scène à Pégard de la pauvre jeune demoiselle, est grandement
attendrissante, mais à Plgard des autres, elle est trés-ridicule et trés-incon-
venante."

La Gazellc de Munich se rejouit de ce que c'est à un prelat bavarois qu'a
été confiée la haute nision d'adniinster le siége archi-épiscopal de Colo-
gie, et elle expose dans les ternes suivanis la part que le roi de Bavière a

prise an rétablissement de la paix religieuse en Pr usse
iientét aprés l'avéndet au trne de son rmyal lau-frèrc et ami dont il

conai -sait bien les sentirnens élevis, S. AL le roi de Baviéo, qui ne perd pas
un instant de vue la paix de PEgliec et la prospérité de la patrie allemande,
avait de son libre mouvemient fait ses etdrts pour faire connaitie et agréer au
Saint-Siége la confiance dont S. M. le roi de Prus-e était animé. C'est lui
aussi qui a iconnu dans Pcxcellent évéque de Spire Phoim me r éunissant

noe n t toutes les r-res qualités indispenusables pour inspirer une égale
confiance il totes les parte. S. S. le P,apC. à S. AL le roi et à
l'archevèqiue.
'Ce î'était pas assez d'avoir amené S. l. le nu de Prusse l accepter la pro-
oition ui lui était t i te avec une confiance tout amicale. ni davoir obtenu
ad ésion du chef de PEdise. Il retait encore d'autres obstacles à suirmon-

ter; car il fallait encore obtenir le consentement de lévêque de Sp:re, si dé-
vWou a s n roi et à sa paine. de mnme que celui du vénérable arcievéque
de Colegne. Le départ îe P1évque d'au milieu de nois a été la consou-
mation d'n uible sacrifice que cet excellent prélat a tait à son roi et à son
Eglise, conue le roi à son tour Pa fait à la paix do VEglisc et de la patrie
allemande.

L; résultat (les déimarles faites par n% éSéque bnvarois anpirs du véné-
rale arclevuipe. conformément aux dédrs de S. l. le roi, a été rendu pu-
lic Iar la dreirnion récenneut accordée à (et évéque en récompense, et

acconupagnée d'une lettre aUt ograpI de S. r. le roi."

Les cntholiques ont le bonlieir de constater aueiudlui que le roaume de
Holland s ur une population de 2 iions ,G000 liabitans. renii'rme onze
cenc - i//l catIhliques, tanlis que les dissidens sont parti angs en plus île 30
cofessions iitférenites. Cette teidaice de la Nécrlande vers l'îuiité religieu-
se 'a ura-t-elle point de graves conséquences dans la directioun de sa politi-
que ?

Une lettre de Jérusalen, di !) décembre, donne des détails sur 'installa-
tion de l'évêque protestant, qui a ou lieu malgré les réclamations des envoyds
des puissances catholiques.


